
21/09/2023 08:38 Les élé ments les plus impor tants de la loi 25

https://jdq.pressreader.com/le-journal-de-quebec/20230921/textview 1/2

À comp ter de demain, 22 sep tembre, entre ront en vigueur les dis po si tions les plus impor -
tantes de la Loi moder ni sant les dis po si tions légis la tives en matière de pro tec tion des ren sei -
gne ments per son nels (loi 25).

Il y a au Qué bec plus de 200 000 entre prises où oeuvrent des mil lions de tra vailleurs. Toutes
seront concer nées par ces nou velles dis po si tions, y com pris les clients de ces entre prises.
Cer taines des dis po si tions de cette loi sont exces si ve ment tech niques, trop diront cer tains,
comme celles concer nant la refonte d’un sys tème infor ma tique ou encore le recours à la tech -
no lo gie per met tant d’iden ti �er une per sonne, comme c’est le cas pour la recon nais sance
faciale, avec l’ins tal la tion de camé ras à l’entrée d’un édi �ce.
Notre ana lyse se limi tera aux dis po si tions nous appa rais sant les plus impor tantes.
QUI EST RESPONSABLE ?
Une des pre mières obli ga tions pour l’entre prise consiste à dési gner un res pon sable de la pro -
tec tion des ren sei gne ments per son nels. À défaut de dési gna tion, c’est le diri geant de l’entre -
prise qui en sera chargé.
Dois être éga le ment adop tée, une poli tique concer nant la conser va tion des don nées des
employés et des clients.
À ce sujet, le consen te ment des per sonnes visées par la col lecte de ren sei gne ments per son nels
doit être obtenu, comme c’est le cas pour leur uti li sa tion et leur com mu ni ca tion.
À noter que les ren sei gne ments per son nels qui ne seront plus néces saires doivent être éli mi -
nés. On a déjà là une tâche com plexe pour déter mi ner au cas par cas ce qu’est un ren sei gne -
ment per son nel qui ne sert plus.
Par ailleurs, le consen te ment per met tant la col lecte, l’uti li sa tion ou la trans mis sion de ren -
sei gne ments per son nels peut être retiré en tout temps.
INCIDENTS DE CONFIDENTIALITÉ
En�n, la vic time d’un risque de pré ju dice sérieux décou lant de la divul ga tion d’un inci dent de
con� den tia lité doit être infor mée, et les cor rec tifs appor tés.
Bien sûr, d’autres obli ga tions découlent de la loi 25. Pour le moment, il est di�  cile même
pour les spé cia listes de déter mi ner de façon pré cise quelles sont les obli ga tions qui les
concernent.
Même la Com mis sion d’accès à l’infor ma tion, un orga nisme qui voit à l’appli ca tion de la loi,
semble faire face à plu sieurs di�  cul tés d’inter pré ta tion et ne paraît pas en mesure d’aider
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adé qua te ment les entre prises qué bé coises à s’adap ter à la loi.
La vic time d’un risque de pré ju dice sérieux décou lant de la divul ga tion d’un inci dent de con� -
den tia lité doit être infor mée, et les cor rec tifs appor tés
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Alors que l’été tire à sa �n, les Qué bé cois doivent se pré pa rer à une « triple épi dé mie » de
virus res pi ra toires cet automne, alors que la Santé publique pré vient que la grippe, la COVID-
19 et le virus res pi ra toire syn cy tial (VRS) cir cu le ront simul ta né ment.
« Il s’agit des trois prin ci paux virus […] Pen dant la COVID-19, les autres virus cir cu laient très
peu, mais là, ils sont vrai ment reve nus en force et ils seront pré sents cette année », a�rme
Nicho las Brous seau, méde cin en santé publique de l’ins ti tut natio nal de santé publique du
Qué bec, par lant d’une « triple épi dé mie » à venir.
Même si la sai son de la grippe n’est pas encore com men cée chez nous, on peut s’attendre à
une pré va lence du virus de l’in�uenza de type A (AH1N1), sou tient l’expert.
C’est du moins le scé na rio qui s’est pro duit en Aus tra lie, où la sai son hiver nale, inverse à la
nôtre, a débuté un peu plus tôt que prévu.
La sai son grip pale aus tra lienne est une réfé rence impor tante pour les experts en matière de
santé publique chez nous, a�rme le Dr Brous seau. « Ce fut une bonne sai son, mais pas catas -
tro phique », illustre l’expert.
Fait mar quant cette année à l’autre bout du globe, 71 % des admis sions en centre hos pi ta lier
pour des cas con�r més d’in�uenza étaient pour des enfants de moins de 16 ans, sou ligne le
minis tère de la Santé aus tra lien.
Impos sible tou te fois de pré dire si la situa tion se répé tera chez nous dans les pro chains mois,
pré vient le Dr Brous seau.
DES MILLIERS DE CAS DE COVID-19
Par ailleurs, la COVID-19 est en recru des cence depuis quelques semaines au Qué bec.
Com mu né ment appelé Eris, c’est le variant EG.5 qui est en pré va lence depuis son arri vée en
juillet der nier.
Selon les plus récentes esti ma tions de L’INSPQ, on comp tait entre 127 000 et 204 000 cas de
COVID-19 lors de la pre mière semaine de sep tembre.
NOUVEAU VACCIN
Un nou veau vac cin vient d’ailleurs d’être approuvé par Santé Canada contre la COVID-19. Il
est capable de pro té ger contre le sous-variant Omi cron XBB.1.5, un loin tain cou sin d’eris.
« Ce vac cin com porte un proche des com po santes du variant Eris, alors on s’attend à ce que
les per sonnes vac ci nées aient une bonne pro tec tion », explique le Dr Brous seau.
L’arri vée de ce vac cin devrait se faire dans les pro chaines semaines au Qué bec, indique le
minis tère de la Santé.
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De février 2021 à août 2023, le salaire moyen de l’ensemble des employé(e)s à temps plein a
aug menté au Qué bec de seule ment 9,8 %, soit 5,1 points de pour cen tage de moins que le taux
d’in�a tion

L’in�a tion au Qué bec a bondi de 14,9 % depuis février 2021, le mois à par tir duquel une série
d’assou plis se ments des mesures sani taires reliées à la COVID-19 est entrée en vigueur dans
toutes les régions du Qué bec.
Pen dant cette même période de deux ans et demi, soit de février 2021 à août 2023, le salaire
moyen de l’ensemble des employé(e)s à temps plein a aug menté au Qué bec de seule ment 9,8
%, soit 5,1 points de pour cen tage de moins que le taux d’in�a tion. Cela laisse entendre qu’on
s’est col lec ti ve ment « appau vri » d’autant.
Autre obser va tion impor tante à sou li gner à par tir de mon ana lyse des don nées rap por tées par
Sta tis tique Canada : c’est ici, dans notre « Belle Pro vince », que l’indice des prix à la consom -
ma tion a le plus aug menté parmi les sept plus grandes pro vinces cana diennes.
On « devance » notam ment la Colom bie-bri tan nique (13,8 %) par 1,1 point de pour cen tage,
l’alberta (13,9 %) par 1 point de pour cen tage et l’onta rio
(14 %) par 9/10 de point de pour cen tage.
LE LOGEMENT
De toutes les dépenses de consom ma tion, c’est évi dem ment le « loge ment » qui siphonne le
plus le por te feuille des ménages. Dans le panier de l’indice des prix à la consom ma tion de
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Sta tis tique Canada, le loge ment compte pour 28,34 % de l’ensemble dudit panier.
De février 2021 à août 2023, le loge ment au Qué bec a été frappé par un taux d’in�a tion de 16,7
%. Alors que les ménages à loyer subis saient une hausse de l’in�a tion de 12,7 %, les pro prié -
taires, eux, se fai saient matra quer le por te feuille par une agres sive in�a tion de 18,9 %.
En matière de loge ment, les plus grandes vic times de l’in�a tion, ce sont, entre autres, les
loca taires qui ont été contraints de démé na ger. N’étant pas pro té gés par la Loi sur la �xa tion
des loyers de la Régie du loge ment, ces loca taires ont vu leurs loyers grim per sen si ble ment
plus que la moyenne.
Autres vic times qui passent dans le tor deur de l’in�a tion : les pro prié taires qui ont renou velé
leurs hypo thèques lors des deux der nières années. Le coût de l’inté rêt hypo thé caire a explosé
de 37 % en rai son de la forte hausse des taux hypo thé caires qui est sur ve nue à la suite de la
�am bée du taux direc teur de la Banque du Canada.
Pen dant que la fac ture d’élec tri cité, grâce à notre Hydro-qué bec, était limi tée à une hausse de
7 % en 2,5 ans, celle du gaz natu rel allait grim per de 32 % et celle du mazout, de 61 %.
À cela s’ajoutent une hausse de 20 % de l’assu rance habi ta tion et de l’assu rance hypo thé caire,
et une aug men ta tion de 18,5 % pour les frais d’entre tien et de répa ra tion des pro prié tés.
LE PANIER D’ÉPICERIE
De toutes les com po santes du panier de l’indice des prix à la consom ma tion, les ali ments
acca parent la deuxième place en comp tant pour 16,65 % de l’ensemble du panier.
Ils ont aug menté de com bien depuis 2,5 ans ? Au Qué bec, la hausse est de 19,9 %, soit 9/10 de
point de pour cen tage de plus qu’en Onta rio et dans l’ensemble des pro vinces.
Les plus fortes hausses ont été enre gis trées dans les groupes d’ali ments sui vants :
Beurre : 38,6 %
Pro duits céréa liers : 31,7 %
Boeuf frais ou sur gelé : 30 % Pro duits de bou lan ge rie : 21 % Fro mage : 20,4 %
Pou let frais ou sur gelé : 20,1 % Pois son : 19,7 %
D’autre part, les plus faibles hausses de prix se retrouvent chez les ali ments sui vants :
Porc frais ou sur gelé : 1,3 % Légumes frais : 3,5 %
Lait frais : 8,1 %
L’ESSENCE
Qu’en est-il main te nant de la troi sième plus impor tante com po sante du panier de l’indice des
prix à la consom ma tion, à savoir les trans ports, dont le poids est de 16,44 % dans le panier ?
L’in�a tion dans cette com po sante a soli de ment grimpé de 19,6 % depuis février 2021.
Mais la sous-com po sante « essence » s’est par ti cu liè re ment démar quée au Qué bec avec une
spec ta cu laire aug men ta tion de 51 % en 2,5 ans, dépas sant de plu sieurs points de pour cen tage
les hausses enre gis trées en Onta rio (42,6 %) et dans l’ensemble du pays (44,6 %).
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L'inflation rend la vie encore plus inabordable hors des
grands centres
Par La Presse Canadienne

Publié il y a 44 minutes

L’inflation rend la vie encore plus inabordable dans les régions éloignées
tandis que les ménages n’ont pas de solution de rechange à la voiture.

C’est l’une des conclusions d’un rapport de l’Institut de recherche et
d’informations socioéconomiques (IRIS) sur le revenu viable hors des grands
centres du Québec. «À mesure qu’on s’éloigne des grands centres, ça coûte
de plus en plus cher pour atteindre un niveau de vie viable», résume le
chercheur Guillaume Tremblay-Boily, en entrevue.

Dans plusieurs localités, la hausse des prix de l’essence a un effet double sur le coût de la vie. Elle augmente les
coûts des déplacements (souvent des distances plus longues) et a un effet sur le transport des aliments vendus
dans les communautés.

Le groupe de réflexion de gauche a développé en 2015 un indicateur de revenu viable. Il comprend les besoins
essentiels, mais aussi les dépenses nécessaires pour «vivre dignement», par exemple des vacances, des sorties
culturelles et des économies pour répondre aux imprévus.

Il existe donc des variations importantes entre les 33 localités analysées dans l’étude. Par exemple, Saint-Jean-sur-
Richelieu en Montérégie se situe hors d’un grand centre, mais elle est relativement près de Montréal. À l’inverse,
des localités comme Schefferville sur la Côte-Nord sont considérées comme des localités éloignées.

À Saint-Jean-sur-Richelieu, une personne seule a besoin de 31 000 $ pour avoir un revenu viable en 2023. À
Schefferville, il en faut plutôt 45 500 $ pour vivre décemment.

 

Le coût de la voiture
Dans une municipalité desservie par un service de transport en commun, l’IRIS considère le coût de ce service
public dans le revenu viable. Lorsque cette option n’est pas possible, il tient compte des coûts d’une voiture.

Même si le coût du logement est souvent moins élevé dans une localité éloignée, la variable du transport «pèse
vraiment lourd» dans l’équation, souligne Guillaume Tremblay-Boily. «Le coût de posséder une voiture, c’est
environ autour de 9000 $ par année tandis que le transport en commun, quand il existe, coûte généralement autour
de 2000 $ par année, constate l’auteur de l’étude. Ça fait vraiment une différence pour l’atteinte du revenu viable.»

https://www.lesaffaires.com/
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Même avec une faible densification, il est possible de trouver des solutions pour faciliter les déplacements des
moins nantis. Guillaume Tremblay-Boily offre diverses pistes de solution: le service de navette, la possibilité qu’une
municipalité loue une automobile à ses citoyens, le vélo électrique ou le service de taxi-bus.

 

Taux élevé de pauvreté
L’IRIS constate qu’il y a une forte prévalence de la pauvreté hors des grands centres. Dans 75% des localités
recensées, plus de la moitié des résidants n’atteignent pas le revenu viable.

La population vieillissante avec des revenus de retraite insuffisants et la présence d’industrie saisonnière font partie
des facteurs qui contribuent à cette situation.

«Il y a plusieurs des localités sur la Côte-Nord et en Gaspésie qui sont dévitalisées, où les revenus des gens sont
assez faibles, souligne le chercheur. Évidemment, il y a des exceptions majeures comme les villes minières de
Havre-Saint-Pierre et Fermont qui sont des villes où le revenu est beaucoup plus élevé que le revenu médian.»

 

Par Stéphane Rolland
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1 boss sur 5 est psychopathe!
Par Olivier Schmouker

Publié à 07:31

MAUDITE JOB! est une rubrique où Olivier Schmouker répond à vos
interrogations les plus croustillantes [et les plus pertinentes] sur le monde de
l’entreprise moderne… et, bien sûr, de ses travers. Un rendez-vous à lire
les mardis et les jeudis. Vous avez envie de participer? Envoyez-nous votre
question à mauditejob@groupecontex.ca

Q. – «Je ne sais pas comment dire ça, mais il me semble que notre boss est complètement cinglé. Il est tout
sourire par devant, mais par-derrière il te plante un couteau dans le dos. Sans broncher. C’est terrifiant!
Comment gérer un tel boss?» – Inaya

R. — Chère Inaya, sachez que vous n’êtes pas la seule à avoir l’impression d’avoir un psychopathe pour boss.
C’est-à-dire un leader à la fois arrogant, manipulateur, insensible, séducteur, dominateur et n’ayant peur de rien.

https://www.lesaffaires.com/dossier/maudite-job
mailto:mauditejob@groupecontex.ca
https://www.lesaffaires.com/dossier/maudite-job
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Une étude de l’Université Bond menée en 2016 auprès d’un millier de gestionnaires a en effet mis au jour le fait que
21% d’entre eux présentaient des «traits psychopathiques cliniquement significatifs»: par exemple, l’incapacité à
faire preuve d’empathie ou de remords, le manque de sincérité, la superficialité, ou encore l’égocentrisme.

Oui, vous avez bien lu: 21%. Ça signifie que 1 boss sur 5 est un psychopathe.

Il s’agit là d’une proportion énorme, pour ne pas dire démesurée. Dans la population en général, seulement 1% des
gens sont psychopathes; certaines études indiquent un pourcentage de 4%, mais jamais au-delà. Là, on est
carrément à 21%.

Comment expliquer un tel phénomène? Scott Lilienfeld, professeur de psychologie à l’Université Emory d’Atlanta,
aux États-Unis, s’est penché sur le sujet et a noté dans ses travaux que «les psychopathes sont surreprésentés
dans certaines professions — politique, affaires, sports à haut risque, etc. — et dans les postes de direction». «Être
psychopathe peut prédisposer au succès à court terme, explique-t-il. Cela amène à se montrer charmant et
flamboyant, ce qui facilite la réussite à brève échéance, même si cela peut se traduire par un échec à plus long
terme.»

Maintenant, Inaya, j’imagine que vous voudriez avoir la certitude d’avoir affaire à un psychopathe, ou pas. L’étude
de l’Université Bond indique qu’un boss psychopathe présente des troubles prononcés en ce qui concerne trois
traits de personnalité particuliers:

– Relations interpersonnelles: il est superficiellement charmant et se montre sûr de lui dès la première rencontre.

– Affectif: il manque d’empathie et ne se sent jamais coupable; il n’a aucun attachement profond avec qui que ce
soit.

– Comportement: il fait preuve d’impulsivité; il est capable de mentir, de tricher.

Tout cela correspond-il à votre boss? Si oui, le diagnostic est clair. Mais si certains points ne correspondent pas,
alors considérez qu’il est autre chose que psychopathe. Je ne dirai pas quoi, si ce n’est juste «autre chose»…

Disons que votre boss figure bel et bien parmi les 21% qui sont psychopathes. OK. Que faire?

L’ennui, c’est qu’il n’existe aucun remède à la psychopathie. Avant tout, il vous faut donc éviter les ennuis avec
cette personne, d’autant plus que les travaux de Scott Lilienfeld montrent que ces individus sont, en vérité, de
véritables aimants à problèmes. «Le psychopathe à succès peut se livrer à des pratiques commerciales contraires
à l’éthique, voire illégales, note-t-il. Il peut aussi avoir un impact toxique sur les autres employés. En général, les
psychopathes créent beaucoup de chaos et ont tendance à monter les gens les uns contre les autres.»

Ensuite, vous gagneriez sûrement à adopter trois réflexes salvateurs.

1. Ne pas prendre ça personnel. L’attitude du boss ne découle pas de votre propre personnalité, d’une éventuelle
«faiblesse» que vous afficheriez involontairement, faisant de vous une victime toute désignée. Non, le boss
psychopathe s’en prend aux autres de la même façon, quelle que soit leur personnalité.

2. Ne pas réagir. Donnez-lui le moins de prise possible sur vous. Ne lui donnez pas d’information susceptible de
devenir une arme contre vous. Ne vous confiez pas à lui. Si cela est envisageable, interagissez avec lui le moins
possible.
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3. Prendre des notes. Relevez par écrit des faits qui témoignent objectivement de sa psychopathie, sans oublier de
noter le jour et l’heure où cela s’est produit. Toutes ces informations «neutres» vous permettront d’aller voir les
ressources humaines, sinon le boss immédiat du psychopathe, et de les alerter de sa toxicité pour vous, pour
l’équipe, pour toute l’organisation. Normalement, cela devrait se traduire par une action adéquate de la haute
direction.

Voilà, Inaya. J’espère que cette chronique vous permettra de supprimer la terreur qui pourrit votre quotidien au
travail pour le mieux. Que vous retrouverez sous peu le plaisir de travailler sans sentir cette sempiternelle épée de
Damoclès au-dessus de votre tête.

En passant, l’écrivain britannique Daniel Defoe a dit dans «Robinson Crusoë»: «La crainte du danger est mille fois
plus terrifiante que le danger présent».

 

 


